
1 
 

 

 

  

 

 

Bassecourt / Courtételle,  le 19 mai 2020. 

 

Partage de la Parole et prière en famille – 7edimanche de Pâques – 24 mai 2020 

 

 
"Moi je prie pour eux ; ce n’est pas pour le monde que je prie mais pour ceux que tu m’as donné " 

(Jn 17,9) 
 

 
 

 
Thème retenu : l’art de prier 
 
Le temps du confinement a eu au moins un 
avantage : celui de remettre à jour l’importance et la 
nécessité de la prière en famille. Cette dernière est 
en vérité une communauté de vie et d’amour dont les 
membres constituent la plus petite cellule de l’Eglise. 
Cependant, nous manquons parfois de motivation à 
prier en famille. Les raisons sont diverses : dictature 
des activités quotidiennes ; difficulté à trouver un 
temps pour Dieu, mais aussi très souvent 
méconnaissance de l’habileté, du procédé ou de la 
manière de se conduire dans la prière. Comme toute 
autre activité de la vie, prier devrait pourtant être le 
beau fruit d’un apprentissage et d’un entrainement. 
Un proverbe affirme dans ce sens : « C’est en 
forgeant que l’on devient forgeron ». Autrement dit, 
c’est par l’apprentissage à la suite de nos modèles de 

foi et par la pratique fréquente de la prière que nous allons acquérir véritablement ce savoir-faire. 
En observant Jésus prier ce dimanche, comment ne pas lui demander, comme ses disciples : 
« Seigneur apprends nous à prier » (Luc 11, 1).  

 
 

Pour vivre cette célébration : 
Préparer un lieu pour la prière  
Matériels nécessaires : 
• Bible (des familles) 
• une bougie et des allumettes 
Poser la Bible sur une table  ouverte à Jn 17,1b-11a (Bible des familles, pp. 1057-1058)  

Placer une bougie près de la Bible ouverte et l’allumer, pour montrer que le Christ ressuscité est 

présent parmi nous.  
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Proposition de déroulement en famille 

1. Ouverture 
Un adulte ouvre le temps de prière en faisant le signe de la croix et en disant : 

« Nous sommes rassemblés au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. » 

Tous répondent : « Amen »  

 

  
2. Lecture de l’évangile selon saint Jean (17,1b-11a) 

L’évangile peut être lu : 
- dans la Bible (des familles pp. 1057-1058) ou 
- ci-dessus  
- à deux voix : 
 
À l’heure où Jésus passait de ce monde à son Père, il leva les yeux au ciel et pria ainsi : «Père, l’heure est 
venue. Glorifie ton Fils, afin que le Fils te glorifie. Ainsi, comme tu lui as donné autorité sur tout être 
vivant, il donnera la vie éternelle à tous ceux que tu lui as donnés. Or, la vie éternelle, c’est de te 
connaître, toi, le seul Dieu, le vrai Dieu, et de connaître celui que tu as envoyé, Jésus Christ. 
«Moi, je t’ai glorifié sur la terre en accomplissant l’œuvre que tu m’avais confiée. Toi, Père, glorifie-moi 
maintenant auprès de toi : donne-moi la gloire que j’avais auprès de toi avant le commencement du 
monde. J’ai fait connaître ton nom aux hommes que tu as pris dans le monde pour me les donner. Ils 
étaient à toi, tu me les as donnés, et ils ont gardé fidèlement ta parole. Maintenant, ils ont reconnu que 
tout ce que tu m’as donné vient de toi, car je leur ai donné les paroles que tu m’avais données : ils les ont 
reçues, ils ont vraiment reconnu que je suis venu d’auprès de toi, et ils ont cru que c’était toi qui m’avais 
envoyé. 
«Je prie pour eux ; ce n’est pas pour le monde que je prie, mais pour ceux que tu m’as donnés : ils sont à 
toi, et tout ce qui est à moi est à toi, comme tout ce qui est à toi est à moi, et je trouve ma gloire en eux. 
Désormais, je ne suis plus dans le monde ; eux, ils sont dans le monde, et moi, je viens vers toi.» 

  
 

    Acclamons la Parole de Dieu. 

 Tous répondent : « Louange à toi, Seigneur Jésus. » 
 

 Mots clés du texte : prière, gloire et monde.  

 
3. Partage autour du texte 

Que nous apprend Jésus en prière ? 
Jésus nous enseigne l’importance de l’attitude corporelle pendant la prière. Il lève les yeux au ciel, nous 
dit le texte. Nous pouvons nous aussi choisir une attitude quand nous prions : être debout, à genoux, 
etc. L’essentiel est de montrer par notre corps notre connexion à Dieu. 
Jésus nous apprend à prier en toute circonstance, heureuse ou malheureuse. Sa prière,  juste après 
son dernier repas, intervient avant qu’il ne s’avance vers sa passion et vers sa mort.  
Jésus nous apprend à prier avec notre cœur, à parler à Dieu des choses essentielles de notre vie, 
comme on parlerait à un Père. Il ne se contente pas de réciter mentalement une formule ; mais il est en 
pleine conscience de s’adresser à une personne qui l’écoute et qui va l’exhausser. Parfois, nous prions 
sans véritablement croire en notre propre prière. 
La prière de Jésus est portée par la gratitude pour ce qu’il a reçu du Père mais aussi par la volonté 
d’honorer la mission qui lui a été confiée ; celle de donner la vie, jusqu’à mourir par amour sur la croix ; 
d’apprendre aux hommes à connaître le Père. 
Dans sa prière, Jésus rend gloire à Dieu et demande au Père de le glorifier : « Glorifie ton fils afin que 
le Fils te Glorifie ». La gloire désigne ce qui a du poids ou de la valeur. Jésus demande à son Père de 
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reconnaitre qui il est ; de reconnaitre sa valeur de Fils, qui va se révéler pleinement sur la croix, comme 
lui Jésus a reconnu sa valeur infinie de Père. 
La prière de Jésus est donc un lieu de reconnaissance mutuelle entre le Fils et le Père. Elle nous 
apprend que nous avons aussi la même gloire (la même valeur) que le Fils-Jésus, le même poids 
auprès du Père. Nous sommes précieux aux yeux de Dieu. 
Jésus nous apprend en outre à prier pour les autres comme lui-même prie pour les hommes. Le but de 
sa prière n’est pas de les épargner de la souffrance, mais d’inscrire dans leur vie une force d’amour qui 
les éclaire et les remet debout. 
Pourquoi Jésus affirme qu’il ne prie pas pour « le monde » ? Une parole qui pourrait laisser croire à une 
exclusion de certains ou à une attribution des privilèges à une minorité. Mais en réalité, Jésus n’exclut 
personne de sa prière ; il est simplement conscient que sa prière va se heurter au refus de ce qu’il 
nomme « le monde », c’est-à-dire toutes ces personnes qui préfèrent le mal, l’obscurité à la lumière. En 
d’autres termes, nous dit-il, la bienveillance de Dieu pour nous se heurte parfois à notre refus. 
 

Prise de conscience : 
 

 Ai-je pris conscience que dans la prière, je dois parler à Dieu avec mon cœur comme un fils 
parle à son père ? Qu’est-ce que je voudrais dire à Dieu aujourd’hui ? 

 Ai-je pris conscience de ma valeur immense de fils de Dieu ? Chacun de nous, nous avons la 
même gloire, la même valeur que le fils ; Dieu nous révèle aujourd’hui qui nous sommes 
véritablement pour lui. 

 Ai-je pris conscience que Jésus prie pour moi et que sa prière ne peut être qu’exhaussée ? 

 Comme Jésus, pour qui vais-je intercéder aujourd’hui ? 

   Intentions Libres 

A partir de l’exemple de Jésus et de nos prises de consciences, formulons maintenant 
individuellement et à haute voix des prières qui surgissent du fond de nos cœurs.  

Après chaque intention de prière, nous pouvons dire ensemble : 
Chanter ou réciter : Seigneur écoute nous, Seigneur exhausse nous. 
 

4. Prière 

 Reprenons ensemble la prière des enfants de Dieu :  

Notre Père qui es aux cieux,… 

En ce mois de mai consacré à la prière mariale, nous pouvons dire à notre maman du ciel,… 

 
Je vous salue Marie… 

  
 

5. Bénédiction 

Que Dieu tout puissant nous bénisse, le Père, le Fils et le Saint esprit.  
Tous répondent : Amen. 

  
 

Bon dimanche dans la paix et l’amour de Dieu. 

Pour l’Equipe pastorale, Abbé Henri Moto. 

 


